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La Littérature à l'Université

P>uisqule le but de notre org-ane universitaire est de réu-
itii plus étroitement les étudiants des différentes facultés de Lavai,
nlous devons touts avoir à coeur de mener à bonne fin une entreprise
autssi loutable. Aussi est-ce avec plaisir que jé consacre quelques
minnents à vous cxl)rimer amnicaleemnent mes idées sur un sujet aussi
vaiste qu'imiportatnt :la culture de la littérature.., même à l'Univer-
sité.

Vouis savez tous, amnis,que l'ouvre des universités est de bien
p)ourvoir la1 jeunesse qui y- vient faire -un stage, de toutes les connais-
sances nécessaires à l'exercice de la profession spéciale à laquelle
clnacuii se destine. M;\ais ne pensez-vouis pas qu'en heurtant de notre
scalpel toujours et toujours des os et des tendons sans jamais ef-
fleurer une âme, qu'en nous bourrant la cervelle des articles plus ou
moins insipides (Ilu code civil out du droit romain (si ennuyen ! )
d'hui un préventif très effectif. Etunt portés à négliger et que le Cré-
ateur a ni-s du lus~ noble un nous: le sens artistique et littéraire, ce
sens qui nous a fait, un certain soir d'autrefois, pleurer en entendant
lai rê\ crie qutiune main douce exprimiait sur un clavier, 'ou frémir
d'aise eix lisant une page éloquente de quelque grand classique ?.

ILoinl (le moi lat pensée ciu',â Lavai il pût y avoir un Jour des ina-
t'2rialstes ; cependant il pourrait arriver à certains d'entre nous de
laiîsser baisser leur idéal à unii degré déplorable. A cette maladie
iuxorkile - et parfois conitagieuse-permnettez-inoi de suzzérer aujour-
<Iiii Ili, prévenltit très effectif .Etudions les oeuvres littéraires,lisons
(qil slqiajiit clhoisir 11os lectures ; de tCiiil)s à autre niême, plutôt que
(le promener dans un corridor désert out sur une rute aca.-alandée une

iîxigi~faîîe blaéeet blasante'', allons écouter les cours qui se

clonixta deuxièmne. R:,é,,gissons, confrères, nous qui sommes à l'â-
ý,e de- ettouisi;ismiesý généreux, nous à qui les horizons semblent

san bone... Quelque rein arcînable qule pulisseêtr-el'inltelligýenc do1


